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CrUlME DES utPUTtS 

Lg. M M du PLOÇI mules 
L'einance des républicain* progressistes, 

comprenant les sénateurs et députés appar
tenant a ce parti, s'est réuni, tuer, sous la 
présidence de M. Molioe ; il y avait environ 
l'iOpersonnes. 

M. Méline souhaite la bienvenue aux dé
putés noeveeux. exprime les regrets pour 
les pertes, d'ailleurs tris restreintes, et 
constate que le groupe, loin d'être diminué, 
compte quelques ntewitiiua de plus, après 
une batailla des plus vives. 

M. Méliné déclare que le groupe conti
nuera ses efforts- pour unir tous les bons 
français qui, sur le terrain de la République 
et sens arrWire-peusoe, veulent défendre le 
progrés, ta liberté et les grands intérêts du 
pays. 

Avant de se séparer, l'Assemblée a été 
unanime a constater .que le Président de la 
République avait» dans son discours de 
Punk.Tque très heureusement el très fidè
lement traduit les sentiments du pays en af
firmant la nécessité d'une politique d'union 
et d'apaisement. 

LA QMCSTION DCS SUCRES 
Berlin — La Freistnnige Zeitnng as

sure que le projet concernant les sucres et 
In mlification deIs CorrvenfioD de Bruxelles 
seront certainement au^uotées dons le cou
rant du mois de juin. 

M. Leydet s entendu plusieurs témoins 
put ''autres M. Ouérin, ancien ministre de la 
lnsiios, avocat à la Cour d'appel de Paris et 
Me Lyon, avoué a La Cour. 

Anglais et Boers 
Londres. — La publication d'une dépêche 

Reirter représentant la rébellion au Cap 
comme plus agressive actuellement que ja
mais st annonçant que 17 colonnes, com-
Ui&ndéas par Frencb'. (uttent contre 82 com
mandos comptant 4000.hommes, inspira des 
doutes sur las bhanaes.de paix et sur la pos
sibilité d'une paix durable. 

Le Star dit que te public ne connaîtra la 
-vérité sur les aflaifes du Sud-Africain que 
lorsque la paix sera proclamée. 

Londres.— M. Chamberlain souffre d'une 
grave attaque de goutte ; il sera empêché, 
pendant quelques m a i s , d'assister aux 
séances de la Chambre des Communes. 

Londres. - — Aucune information n'est 
arrivée concernant les négociations de paix. 

Tout ce oui a été publié, à ne sujet, par la 
presse anglaise n'est que conjectures 

*3é.— entens »Hras l l l s — Aeor. 
Maurois 

Soleil : lever 4 h. é. coucher 7 b. M. — Lune : 
lever 0. h. 41 m.. tOechei 0 ». 49 s. 

Démanche /•• Juin. — Saint r assaini s. — 
Ador : Cambrai fPent^Séminaire). Mortagne 

Bote* : lever 4 a. A. ooucfcer 7 b. 88. - T u a s : 
lever » h 08 m.. coôeBerTn. 00 a. 

ON S'INSCRIT 
Debierre et Deiesalle, l'un dans le Progrès, 

I autre dans te Remit, font retentir un vibrant 
appel sus isolés : 

Que mus las républicains, radicaux et radi
caux-socialistes, «ni «ont restés isolés, nous 
apportent donc leur concours. Qu'ils entrent, 
s ils ont souci d« la- RépaMkroe démocratique, 
réformiste et progressiste, dans nos organisa
tions ou viennent avec nous fonder des asso
ciations nouvelles, Qu'Us sa fassent inscrire au 
Progrès du Nord. 

Ainsi paris le F.-. Debierre, de la Loge La 
Lumrèrt du Nord. 

Et, de son coté, il faut entendre le F.'. 
Deiesalle, de la Loge La Fidélité : 

J'invite ceux qui approuvent ces déclarations 
à me faire parvenir mur adhésion, afin que je 
les convoque en une réunion très prochaine où 
seront arrêtées défiortivement les questions de 
détail et d'organisation. 

Très curieux 4 constater cet appel presque 
simultané : celui de Deiesalle précède l'autre de 
quelques jours. 

N'est-ce pas une preuve de la rivalité de ces 
deux pontifes et de leurs journaux? 

Tous deux craignent la désaise de la Loge et 
la victoire de fa Réaction. 

Debierre se demande « s i les républicains qui 
ne veulent pas s* laisser tombât dans le giron 
de la Défiche et de la Croix.... ne ferontaacun 
effort pour constituer ensemble une organisa
tion commune, permanente, bien encadrée » 
mais il redoute en même temps que les radi
caux et les radicaux socialistes ne se laissent 
abjorber par «ne organisation sociatiite 

Et il dit aux uns et aux autres : venez chez 
nous ; on peut y être et on y sera bourgenise-
ment anticlérical; n'est-ce pas le terme dernier 
de vos voeux? 

A 
Deiesalle voit déjà la débâcle socialiste aux 

élections municipales de 1904 ; le P. O. F. 
accumulé les fautes depuis trois ans. Four em
pêcher et réparer les ruines il faut une armée 
nouvelle composée de tous les travailleurs iso
lés qui se grouperont contre la Réaction cléri
cale et capitaliste. 

Toujours même terrain commun : l'anucléri-
carrSSM ; mSis oui mènera la bataille et à qui 
Profitera la victoire T Quels seront les tenan-
«•*'"- de l'assiette su beurre? 

I* Ivoires veut que ce soit les siens. Il est 
fatigué j c , o u e r le rêle de cheval de renfort. " 
rappelle »v,c i m e r t u m e cette expressioo mépti-
sante que lui a servie le citoyen Deiesalle. 

On sent eerccr.e dépitdu candidat radical qui 
a dû, par discipline maçonnique, céder la place 
au citoyen Deiory. 

« L'appoint apporté par les radiesux su 
ateond tour de tcruun su candidat 

tivistes révolutionnaires a permis 4 M. Deiory 
d'être élu. Ce phénomène se reproduira-til r » 

Le K. Debierre a la mémoire courte et la 
reconnaissance très passagère pour oublier 
sinsi tes sacrifices des citoyens Durnr et Malin 
oui ont valu la victoire aux F. •. F. ' ; Lepez et 
Debève. 

Nous comprenons sa mauvaise humeur : le 
joug de l'obéissance maç. • . est plus lourd et 
plus désagréable que la « période se cadaver » 
tant reproché aux moines. 

•** 
De ces rivalités, de ces mécontentements, de 

ces jalousies tirons pour notre compte quelques 
enseignements. 

D'abord radicaux et socialistes, après avoir 
crié victoire as lendemain du scrutin, estiment 
que leur triomphe pourra être Je prélude de 
défaites prochaines. 

Ils sont très divisés, désorganisés, comme une 
armée qui doit le gain de la bataille plus à la 
faveur des circonstances qu'à la solidité de ses 
forces. 

Mais les libéraux se souviendront de la ma
noeuvre désespérée faite par ordre des Loges, à 
la veille du second tour de scrutin et de ses dé
plorables conséquences pour la cause de nos 
libertés les plus chères. 

En face des adversaires toujours en activité, 
il est impossible de désarmer. 

Parmi nous aussi il y a des isolés : il faut les 
rji.'ler ; des in différents : il faut les exciter. 

On s'inscrit du côté des Loges : qu'on s'ins
crive aussi dans nos comités et dans nos orga-
tions libérales. 

Ce n'est pas trop de deux ans pour préparer 
la victoire municipale dont, dès m n menant, 
chiffres en main, nous possédons les éléments. 

V. H. 

Dépanees. — 16 669 fr. 80 se décomposant 
itnme suit- Loyer, contributions, assurances 

ROUBAIX 
le* mnntncti tt réttm *4>*t rtfW* aU, OU»» 

LE BUDGET DE 1 9 0 2 
C h a r g e a « t e n t r e t i e n d e s b i e n s 

Voici le détail des dépenses prévues au bud-
§et de MHt pour l'entretien et les chargea des 

iens communaux : 
1* Service des bâtiments, 28.980 fr. pour trai

tement de 10 employas. 
ir Frais de garde de l'Hotel-ee-Ville, 4.000 fr. 
S* Nettoyage et chauffage de l'Hdtel-do Ville. 

5.000 fr. ; 
4* Garde et nettoyage du Palais-de-Juslice 

(immeuble Pierre Catteaul. l.DBOfr. ; 
6* Exploitation de l'Ecole de natation, 8.000 

francs; 
«• Etablissement de bains de la rue de Home. 

15.000 fr,, 
7- Service des horloges publiques. 1.826 fr. ; 
8- Chauffage des établissements communaux 

45.000 fr., 
'.*• Eclairage des bâtiments communaux. 

19.500 tr.: 
10* Eclairage de l'Hotet-de-viile. de la Bourse 

et des abords. 4.000 fr.: 
11* Fourniture d'eau pour les bâtiments com-

muaeax. 5.200 fr.; 
12* Entretien des propriétés communales : 

acquisition d'objet* mobiliers, travaux m gants 
et imprévus. 07.00» fr.: 

ta- Réparations urgentes 4 l'Hôpital. 600 fr.; 
l'i- Acquisition de mitoyennetés, 400 fr.; 
t> Assurance contre l'incendie. 9.8»» fr. 
m* Rentes dnes aux Hospices. n.080 fr ; 
17 • Contributions dnr biens communaux , 

».:*« fr.. 
Au total, une somme de 974 JétWr. 

SYNDICAT MIXTE 
de l'Industrie roubaisienne 

et réparations du siège syndical 2.4S0 fr. ; frais 
d'administration, de secrétariat et de bureau. 
6 089 fr. 70 . subsides, allocations et primes'aux 
sociétés syndicales. 278 fr. : cotisations, propa
gande et frais divers, 289 fr., couronnes pour la 
manifestation de la Toussaint. 110 fr., abonne
ment au dimanche, 281 fr. 40 : voyage 4 Lour
des d'an syndiqué malade 66 fr. 60; allocations 
en nature à 17% ramilles (185!). 1.643 fr. 40 ; al
location en naturel]»») à Ma familles 1647 fr. 36; 
irretincetoons lors de rassemblée générale à 26 
soldats. 189 fr. 10 ; services de 29 sociétaires dé
cédés en 1901. 546 fr. 86 : cadeau mensuel i 26 
vieillards et incurables. 490 fr. : allocations h 
1 occasion de 74 naissances, l.BflOfr. indem
nités à 1U réservistes et territoriaux, 345 fr. 

U n ve>a 
Un venu pour finir, dit en terminant M. Eu-

p*ne Krnoult. I. an dernier à l'issue de notre 
assemblée générale un de nos plus dévoués 
sociétaires m'a Ineché en me promettant d'a
mener au syndicat lui ndhesinns pour l'année 
suivante. Je ne vous en demande pas autant 
Que chacun de vous s'efforce de gagner un ou 
deux amis et l'an prochain, cette suste salle 
sera trop petite pour contenir tes adhérents du 
Syndicat mixte. (Applaudissements). 

Measede préaateea. — M. l'abbé Henri Piat. 
fils de Monsieur et Madame Piat - Desrous-
seanx, a reçu l'ordination sacerdotale, samedi 
dernier, dans l'église de Saint-Maurice, à Lille : 
le jeune prêtre célébrera sa messe de prémices, 
lundi prochain, à 10 heures. 4 Notre-Dame. 
Nous présentons à sa famille toutes nos félici
tations, 

feraient Ht-antoine.— Dimanche prochain 
l-juin, la Fraternité des Hommes du Tiers-
Ordre de saint François se rendra en pèleri
nage & l'église si-Antoine : à 7 h. 1/2 du matin 
messe et instruction. 

I,ee funérallleft de Mlle Clémentine Wat-
teau. qui avait été servante aux hospices depuis 
lHw. ont eu lieu, vendredi matin, en l'égliso 
Notre-Dame. C'est M. l'abbé Thomassm qui a 
fait la levée du corps au vieil hospice et qui a 
célébré la messe. M. Deleporte-Bayart, vice-pré
sident de la Commission administrative des 
hospices; Paul Despaiure. Henri Ternynck. ad
ministrateurs ; Caron, économe des hospices; 
l'abbc Algrain. aumônier, suivaient le convoi. 

A la Succursale de la Banque de France. 
— M. Poncelin de Raucourt, contrôleur de la 
Banque de France. A Roubaix, est nommé di
recteur de la succursale de Gap. en remplace
ment de M. Doarllnac. admis, sur sa demande. 
à faire valoir ses droits à la retraite. 

La grande réte'de boxe du !•• ja la . — 
Plus que deux jours nous séparent de cette 
grande fête et déjà il ne nous reste que quel
ques places réservées •est donc un succès as-

XI c»t ' 

l » o 

as2t!«K 
Voici la suite de l'intéressant rapport de 

Eugène Krnuult. 
A a i i a r a a c e y r a t a t t e a a r l a v i a 

La boulangerie T Union a servi cette année" 
aux familles de 59 de ses attente décédés des 
allocations variant de 6 fr., à près de « fr. 
pour une somme totale de Lis* fr. 85. Comsne 
je le faisais pressentir l'arusée dernière, ces al
locations, repartiesrturvsnt le nouveau mode 
adopté, profitent k un plue grand nombre de 
ramilies sans constituer une charge sensible
ment plus lourde. 

Cst laae aie a e e a s s r a «MI n a t u r e 
s e V . UauWst m 

La boulangerie U Union 4eqt de franssormer 
son ancienne caisse de secoars eh véritable 
société de secours mnlonhi. distribuant tous 
ses secoues ea natare. Sous-ce titre : le « Pain 

Sotidien ». cette société qui a sollicité l'appro-
lion. compreadra dans son^coaseil d'admi

nistration trois déteguos ds Bureau syndical. 
Les principales dJ.sfx1siU0ns.d71 statuts-seront 
insérées à notre prochain compte-tendu an
nuel. 
• Tréwwymmtn d e l'Incli 

C< 
La question des relimites, toute d'actuaJUé. 

donne un regain d'intérêt 4 cette société, qui 
continue sans arrêt sa marche en avant. 

Kilo comprend actuellement l.iau membres, 
dont 817 appartiennent aux uaiaea eyndtqueea 
et oiit-l« ti'rt de leur* cotisations paye par 
teurs patron* • 

1^ capital des Prévoyants depaase actuaiie-
ment lol.wOO fr. 

U n beuseissat l e t a J a i l l e t 
m PJBIpnssnrosssa 

Pour fêter ce progrès qui marque une étape 
dans la vie de la société, le conseil d'adminis
tration organise un grand banquet uo]>ukure S 
1 fr. Ml par télé, auquel sont invites 4 participer 
tous les adhérents. O banquet aura lieu le 
lit juillet prochain, à rtliuuoproroe sous la pre-

î Molle -Kugane Moite, notre sympa-
président d'honneur des Pre-

ur 
sidence de M 
lhii|ue député 
voyants. 

nous Kngugwjns nos syndiqués qai sont 
afntieii en ^rajid nom tire S la caisse de retraites 
S ussiaiei- uulaiil que possible S cette manifes
tation. Eu montrant ainsi que furuvre entre
prise est appréciée pur l'étile des travaUleurs de 
notre teborteose cité, ils a porteront un pré
cieux enroui-agement Sde iuode>tes et dévoues 
initiateurs qui. * travers maints obstacles, par-
lois suscitée par des laiinmes qm devraient 
leur apporter «nie et appui, continuent à se con
sacrer a celte esMe .i-.ivie dont le bat est d'as
surer à neox qei vivent de leur labeur la sécu
rité et la dignité de leurs vieux jours p a s 
up[iUudisseinentsi. 
• k e e e t t e a a t « e a a s s a e e • > N y n a t e a t 

M. Eug'-ne Krnoult termine par l'exposé dés 
recette* et dépenses du dernier exercice : 

m. KueeUa.i : H 1170 fr. se décomposant comme 
suit . Cotisations mensuelle* des patrons, des 
employés et des ouvriers. M.590 fr. 86; cotisa
tions annuelles fixes des («Irons ASW fr, ; co-
tmitions «les membres bonoraires, 1210 fr. . 
Intérêts are ronds placés. 21»* fr. . versement 

1 des lutei èia du palrimuius oorporatif, utàt tt. 75 

comme ceux qui vont se produire, dimanche 
prochain, à quatre heures, dans la Salle de la 
Société artistique, 68, rue de l'Alouette. Quel
ques numéros de ce programme, produite à 
Paris, feraient courir tout lé monde sportif. On 

Kut s'attendre 4 de superbes assauts entre 
«ruelles et Petit ; Mainguet et Petit. Albert et 

Mainguet. Chabrier et Albert, Deeruelles et 
Chabner. Cette dernière rencontre sera certai
nement l'une des plus belles de la soirée si 
nous nous reportons a l'article de l'\vto-Ydto 
du 26 mai qui rendait compte de la soirée du 
Boscing-Club de France, a Paris, où ces deux 
tireurs se mesurèrent. 

« Le clou de la soirée a été sans contredit l'as
saut Dearoelles-Chabrier. Jamais assaut ne fut 
aussi émotionsiant, aussi vite et aussi scienti
fique ; une colonne ne safOrait pas du reste à 
éeumérer tous le» coups portés de part et 
d'autre. Chahrier a pris la belle par un coup de 
pied de rêver»de figure. Les • deux rivaux- ont 
en les honneurs du double rappel. » 

Il faut donc prévoir, pour dimanche, nn as
saut particulièrement passionnant antre ces 
deux maîtres^! autant plus que Chabrier suit en 
ce moment un. entraînement tout spécial en 
vas de. sa rencontre en.boxe française contre 
boxe anglaise avec le célèbre champion anglais, 
Cbandssrtara. qui aura lieu S Paris, mercredi 
prochain. De son coté, le vaillant professeur 
ronnatetea. Jean Denruelles.est dans une forme 
exceptionnelle et se promet de mettre en relief 
tes beautés de la méthode Charlemont. 

lteppelorui que pour rétenir les quelques 
places encore disponibles, il faut s'adresser 4 
FAcadéniie de boxe française. 18, n e du Col
lège, à Roubaix. 

Le prix des places est fixée 4 : scènes st par
quets. 4 Br.i iwemieres. 2 fr.; secondes. 1 fr. 

de Daasaraânr contre Dartres, 
Boutons, etc. — Voir avec annonça*. 
Un «aai i l a g t i s a anal d*Aa»are.—Vendredi 

après-midi. * ï h . 1/9, le jeune Paire Evariste, 
6 ans. demeurant rue Turgot, cour Duforest, », 
jouait au quai d'Anvers. Tout a coup il 
tomba dans te canal. Grâce au dévouement de 
M Edouard ParmenUer. 22 ans. peignenr rue 
des Cinq Voies. 180. 4 Tourcoing, le petit impru-
deaten a été quitte pour un bain. 

Heraa par an c a l é e . — Un procès-verbal a 
été dressé 4 la charge d'an journalier Julien 
U.injQt. et ans, rue de la Guinguette, cour Mul-
lier. pouf avoir laissé divaguer son ehten sur la 
voie publique alors qu'il venait de mordre M. 
Alphonse Coutenel. me Lannes. 

Le chien a été visité par un vétérinaire qui 
l a reconnu sain. 

Les ace Idéale de travail . — L'n homroede 
dMine, Ixiuis Truck, 20 ans. demeurant chez 
MM. Motte, rue d'Alger, blessée la main droite. 
8 jours de repos. 

— caiex M. Louis Ferrier. rue d'Hem. une ou
vrière, Céline Flâne. 8» ans. deraeuraet rue de 
Denain. cour Sainte-Sophie, blessée S la main 
gauche, un mois de repos. 

— lia asqueati tourneur. Joseph Vaadewis-
cherque. 16 ans, demeurant rue du Tilleul, tra
vaillait chea M. Pauloe-Foutoa. rue Pierre-de-
Houlnix. blessé à son travail, un mois de 
repos. 

— Ches MM. Gaydet. rue Boucher-de-Perthes. 
on teinturier, Jules Delrue, Si ans. demeurant 
rue des Arts, blessé an coté gauche, 12 jours 
de repos. 

— Cher MM. Iticherdson, rue de Tourcoing, 
un ouvrier, Henri Ftevet. 8C ans. demeurant 
rue de la Lys, cour Laverge. blessé é la cuisse. 
8 jours de repos. 

— On appréteur, Victor Coursier, 19 ans de
meurent boulevard dé CsmJMni. ira vaillant chez 
MM. Dubar. rue du Bout, blessé aux pieds. 10 
Jours de repos. 

t o i d u e bicyclette —Jeudi meus, entr» 
10 h. et 11 b.. pendant que M. Paul Dhalluin-
entrepreneur de maçonnerie, rue du Moulin.80. 
se trouvait dans les bureaux de I' • Union des 
bnquetiers >. rue Nain, un maUaitsur. resté 
inconnu, lui a dérobé sa bicyclette, d'une valeur 
8V1 Irène» placée dans le couloir de la maison. 

MeanirHn — Un journalier. Joies Bonnet. 
58 ans. demeurant rue du Chemin-de-Fer. 97. s 
été arrête vendredi eprès-midl, rue de le Gare, 
pour mendicité et outragea aax agents. 

— Un peigneur. Albenc Dlot. 46 ans. rue de 
Nantes, tour DclnJlly. I - i h.k>uhile I ie|Hiorlère. 
42 ans. mécanicien, rue de la Chaussée. 46. 
Jean Bapusii! Secret. Ui ans . ajusteur, rue 
Sainte-Kleutliere. 13, qut mendiaient en bande, 
ont éle arrêtes vendredi maUn, rue V au ban 

Maria (Ustélla. r. ans. barleuse. demeurant 
rue Magenta 7. et Constant Setmek . 92 ans. 
gan-on de ferme, demeurant é Mouscmn. rue 
ue 1; lurliai. 89. ont ote arrêtes pour menSU-.le 

Atma de- eeat laaee — Dans le journée de 
mardi. M Vendenberghe. cabaretier. rue Beau 
rewasrL I2H. avait charge l'une de ses locatai
res. Maria l>um.-M. d'aller payer une fauture 
de Mi fr. ctiea M. Deicourt, brasseur, rue de 
I.annoy Depuis, cette femme est disparue, 

KMialee. — l u journalier. Kmeat Debruyne. 
it) ans. sajet betee. sens domicile axe. e été 
arrête vendredi après-midi, pour expulslon.per 
les agents I .eelereq Gastave et Duthoit. 

A ejal lu Mu«lque * aanadre T — Deux 
écoliers. I.oui.» Coupé, demeurant rue Meyer-
beer. cour Mulliez. f; et Alplionse Nérinck. 
même rue. cour Zufful. 'i. ont trouvé, quel de 
•tuiles s t vingt-quatru rouleaux t musique, en 
gteja, 

Noos avoan r»4UI osaager 76 kilos ds pois
sons de mauvaise qualité, seieia au Minck, 
vendredi matin. 

Katt-rreuMMil do SI mai. — M. aUnile Deco-
ninck 8 li 1(1 Sainte-Eliaaheth. 

mtmi nlual d e Raetteals: 
du 90 mai 

Naissances. — Suzanne Willem, suai de Ca
lais, cour Moi\o-Hoginr. .',. — Caïuifie Covary, 
rue Ma Cunu/agne. -ii — Jérôme Defocr. rue 
Blaiicliemnille. - Maurice De Decker, rue Ma 
campagne, c. Uurot. 18. — Albert VanJancker. 
rue ltlanchemaille. — Henri Goens, boulevard 
de Metz, cour Uuponchelle. 1 

I iiecc*. — lion Ami Uay, su ans, sans profes

sion, rue Beaumarchais. 2t. — Désiré Desa-
ncas. é mois, rue des Charpentiers. 80. — Ga-
therine Vernis, 47 ans, ménagère, rue de la 
Balance, 40. 

WATTRELO8 
i eeMeata de travail — Au tissage de 

MM. Cansslmo. quai de Wattrelos, S Roubaix, 
on monteur de chaînes. Leopold Tiberghien. 
28 ans. demeurante Wattrelos. 8 jours de repos. 

- Une tiseesande. Maria Louobeur, 49 ans. 
demeurent rue du Pétrole, travaillant * Rou-
t>aix. chez MM Motte, rue Molière, blessée au 
pied droit, 15 jours de repos. 

— On homme de peine. François Delhuvenne. 
87 ans. demeurant rue de la distillerie, travail
lant chez MM. Motte, rue d'Avelgtiem. 4 Rou
baix. nlessé aux pieds, 6 semaines de repos. 

Voir aux ann. Aux Telntnrea parlaiennea 

CROIX 
de Créés ea deOeit. — C'est 

teudredi soir que le conseil uiumcipai s'est 
réuni. La séance promettait d'être intéres
sante eu possible. 

lin effet, le compte administratif du maire est 
soumis a l'approbation de sa fidèle majorité. 
Or. de ce document, qne nous avons sous les 
yeux, il résulte irréfutablement quêtes finances 
municipales sont en déficit. 

Maigre d'artificieuses finasseries, la brutalité 
du fait s'impose et toutes les dénégations, tou
tes las explications a coté, ne sauraient atténuer 
l'importance de cette constatation. 

Les opérations financières de 1901, qu'ilta. bien 
fallu se résigner & faire connaître, fournissent 
les résultats suivants : 

Recettes. 195498 fr. 07 ; dépenses. 197.200 fr. 36; 
excédent de dépenses, 2. luefr. 29. reliquat de 
l'exercice précédent. 17.876 fr. 78 ; reliquat de 
1901. 15.774 fr. 4»; restes a recouvrer de 1899. 
19011 etl9ui. tt.388fr.12; total.22.157fr. 61 ; restes 
a payer. 22.499fr 84 : déficit, 342 fr. 28. 

Voila les indications données par le citoyen 
maire qui aura l'amertume de ne pouvoir re
venir dessus. 

Or, nous aflirmons. et nous le démontrerons 
par les chiffres de M. Desbarbieux. que le dé
ficit réel est de beaucoup supérieur 4 celui avoué 
pur le compte administratif. 

Ce serait ici le moment de parler des artifi
cieuses finasseries auxquelles nous faisons al
lusion plus haut. Nous préférons attendre ce 
qui sortira de la réunion de ce soir, afin de 
bien éclairer les électeurs de Croix sur la gros
seur des malices que la majorité du Conseil mu
nicipal accepte tes yeux fermés. 

Cependant, nous ne pouvons résister au désir 
de demander pourquoi la Commission des Fi
nances a éprouvé le besoin de solliciter (article 
3 de l'ordre du jour), le vote de divers crédits 
• avant l'examen d'un compte administratif en 
ileticit ». examen qui vient a son n» S. alors que 
sous le u lu, ou proclame la nécessite de voter 
te budget supplémentaire de 1999 T S'il n'y a pas 
double emploi, quelle diablerie se cache donc 
sous ce galimatias 1 

Cette chose si bicarré nouas tellement rendu 
rêveur que nous n'éprouverions aucune sur
prise si tes débats nous apprenaient que. IA 
encore, il y a une petite manoeuvre pour cacher 
l'épaisseur du déficit. Voue sngaçBT votre res
ponsabilité, messieurs de la majorité, et la Cour 
des Comptes vous- guette ; bon gré, mal gre 
nous aurons cependant la cruauté d'insister 
sur oe point, et, ne vous en déplaise, nous pou
vons, d'ores et déjà, vous dire que le déficit 
avoué est «plus que sextuplé» dans les chiffres 
du maire, et que. si nos conjectures se réalisent, 
ce déficit sens plus que décuplé. Ce n'est plus 
342 fr. 23. ce sera plus de 3.600 frencs-

llélas t les finasseries ont leur bon et mau
vais côté : le mauvais côté, ici, se résume en 
ces huit mots : « Ça ne prend pas avec tout le 
monde 111 » Nous permettons eux incapables 
du Conseil municipal de méditer ees mots jus
qu'à ce sotr 

La minorité, comme toujours, fers son de
voir, en sineaJaat les singularités du compte 
administratif du marre. 

lamndle . — Bter soir, vers U h.. 1s foudre 
est tombée sur un magasin de confiserie appar
tenant a MM Botson-witron. demeurant rue 
de la Gare. 

Ce magasin a été complètement détruit 
Sans les secours des voisins, on aurait dû dé
plorer un sinistre plus considérable. 

Les pompiers de la ville se sont rendus sur 
les riens, rasés les pompes n'ont pas dû fonc
tionner. 

Dn ne connaît pas encore la valeur des dé
gels. Il y a assurance. 

E t a t - c i v i l 
Naistance. — Marcel Vi 

Saint-Paul 

WASQUEHAL 

Une explication, s. v. p. 
A l'ordre du jour de la réunion du Conseil 

municipal, qui aura heu demain, figure une 
interpellation de at. B. Duhem sur le nouvel 
arrêté de polira municipal. Cent son droit. 

De notre côté, nous nous permettons de 
demander 4 M. Leteune uneexplicetion sur 
l'article :i(i de cet arrêté. En voici te texte : 

Art. 36. — Il est défendu de battre du 
tambour, de sonoerdu clairon et tous autres 
instruments de musique eu général, isolé
ment ou ea groupe, dé tirer des fusées, pé
tards et autres pièces d'artifice, de ééehsr 
ger des armes 4 feu, tant sur la voie publique 
que dans l'intérieur des habitations. 

Or, M. tajeune peut-il empêcher une per
sonne de jouer un instrument quelconque, 
fût-il clairon ou tambour, dans un lieu 
privé T Franchoaaent nous ne le croyons pes 
et nous serions heureux de savoir sur quel 
principe s'appuie M. Lejeune en prenant 
cette décision. 

Allons, M. le Blaire, une explication s. v. p. 

I l n e r e l a v e tt — Devant l'effet déplo
rable produit par la suppression des proces
sions 4 "Wasquenal, le citoyen Lejeune 
éprouve le besoin de justifier son odieuse 
conduite. Pour cela il envoie 4 tous les ha
bitants de te commune un factutn dans 
lequel il s'efforce ds rejeter sur te clergé 
toute la responsabilité de s s décision. 

Le citoyen Lejeune a beau taire, tout le 
monde a compris depuis longtemps qu'en 
autorisant tes processions dans des condi
tions qui les rendaient ridicules ou impossi
bles, il est et reste seul l'auteur de leur 
sttpprosninn et il a ea moins te mérite de la 
franchise. Csrquand ou est franc on accorde 
une chose complètement ou on la supprime. 

•aeelké du vendredi 99 mai. — Œafs frais 
a fr «0 le quart. — Beurre 1 fr. e» te livre. 
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de 32.Û00 fr. est voté en principe pour la mise 
en état de viabilité de la rue du Collecteur entre 
la rue des Piats et de la rue de Quisnes. 

Autres rues — Toujours en principe le 
Conseil vote un crédit de 81.900 francs. à 
provenir de l'emprnnt pour les rues des Cinq-
Voies, des Omnibus, de l'Bpidème; puis un 
autre crédit de 6,000 fr. pour modifications au 
niveau des rues des Carliers, Victor Hugo, de 
Maubeuge et Masséna afin de faciliter l'écoule
ment des eaux et éviter les inondations qui se 
sont produites en ces derniers temps. 

Passage inférieur de la Tossee. — Le Con
seil homologue les plans, devis et cahiers des 
charges des travaux nécessaires à l'établisse
ment d'un passage inférieur aux lieu et place 
du passage à niveau de la Tossee. La dépense 
sera <\n 182 000 fr. a prélever sur un emprunté 
réaliser. 

Inondations de caves rue de la Blanche-
Porte — L'n crédit de 5.600 fr. est voté pour 
établir une conduite directe entre la rue de U 
manche-Porte et la rue de Calais afin d'éviter 
le retour d'inondations des caves. 

Rue et quai du Blanc Seau. — Entre les 
rues d'iéna et de Mouvaux, le Conseil décide 
qu'un aqueduc sera construit rue et quai du 
Blanc-aeau. Le dépense pour te quai du Blanc-
Seau sera de 7.0M tr. La me du Blanc-Seau 
étant chemin vicinal, la dépense sera prélevée 
sur la caisse des chemins vicinaux , elle sera de 
45.800 fr. 

Place d'aUgnement et de nivellement géné
ral de la ville. — Le conseil entend te lecture 
d'une communication établissant l'état des tra
vaux exécutés par le service de la voirie pour 
le niveoement et le plan d'alignement de la 
ville. Une centaine de repères indiquant l'élé
vation du sol au dessus du niveau de la mer 
ont été placés de distance en distance. Dans 
une vingtaine de voies publiques et 56 rues par
ticulières, les travaux sont entièrement termi
nés. 

Les travaux de l BÔtel-de-Viltc. — De 1897 
à lyoo les travaux à exécuter à l'Bôtel-de-Vilie 
ont nécessite une somme de 059.700 fr. 96. Cette 
somme est devenue insuffisante. 

Le Conseil autorise l'administration à pour
suivre l'achèvement de niôtel-de-Vil)e et à 
prendre les crédits nécessaires sur l'emprunt 4 
réaliser. 

Sapeurs-Pompiers. — Le Conseil homologue 
lé procès-verbal de réception d'effets d'habille
ment pour les sapeurs-pompiers. 

Ecoles. — Le Conseil homologue également 
les procès-verbaux de réception des travaux de 
construction d'écoles communales, rue des 
Champs, rue de l'Epidème et rue du Virolois. 

d e a C o m m i s s i o n s 
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I 115.000 k. 
5,00 juin. — 20.000 k. A 

Musique municipale. — Sur le rapport de 
M. Dassonville, le Conseil vote un crédit de 
2.500 fr. pour le renouvellement partiel et au 
fur et à mesure des besoins, des habillements 
de la Musique municipale. 

— Le rapport de M. Parsy tendant au vote 
d'une somme de 700 fr. pour que la Musique 
municipale prenne part au concours de l.iUe 
donne lieu à des observations de MM. Saison, 
Delphin-Dumortier et Darres qui disent : Les 
sociétés de Lille n'étant pas venues au con
cours-festival de Tourcoing il faut refuser tout 
subside 4 te Musique municipale pour se ren
dre au concours de Lille. 

M. le Maire, an contraire, prend la défense de 
la Musique municipale. Il ne peut comprendre 
comment on s'oppose à ce qu'une société qui 
n'a pas concouru depuis treize ans prenne part 
à une lutte artistique. 

Après discussion le vote d'un subside de 700 
francs est acquis par 18 voix contre 4. 

Vœu de M. L. urau. — M. Qrau demande 
l'ouverture d'un crédit axe chaque année pour 
servir à subventionner las sociétés qui désire
raient se rendre aux concours de musique. 
Renvoyé aux Commissions des beaux-arts et 
des finances. 

Cours préparatoire de solfège. — On cours 
préparatoire de solfège sera ouvert aux Ecoles 
Académiques a partir dn premier octobre pro
chain. Un créait de 1.500 francs sera voté pour 
le traitement du professeur de ce nouveau 
cours. 

Sociétés de tir des écoles laïques. — Sur le 
rapport de M. Ducoulombiar. un crédit de 800 f. 
est demandé pour l'organisation d'un concours 
de tir par la Fédération des sociétés de tir des 
écoles laïques, au mois de juillet prochain. 

M. Parsy. préaident de cette fédération, vou
drait que le Conseil vote 500 fr. et non 300. Une 
discussion confuse sengage et se termine par 
le vote de 500 fr. 

Grande Fanfare. — Sur le rapport Ue M. Co-
cheteux, le Conseil rejette la demande d'aug
mentation de subvention formulée parla Grande 
Fanfare. 

La Revanche Tourquennoise, fanfare de 
Trompettes, avait demandé une augmentation 
de subvenu»», sur le rapport de M. Couheioux 
cette demande est rejetée. 

La Pédale Tourguennoise.— Une somme de 
30 fr. est accordée comme prix de la Ville à la 
Société la Pédale Tourquennoise qui organise 
une course entre Tourcoing et Fieurbaix et re
tour. 

(A suivre). 

Ligne des retraitée. — Le Comité de la 
Ligue des Retraitas nous prie de vouloir bien 
insérer l'avis ci-dessous : 

• Dimanche prochain 1" juin, aura lieu, dans 
la chapelle du patronage de Saint-Christophe. 
60. rue d'Austerlitz. la retraite mensuelle de la 
Jeunesse. 

• Y sont invités les jeunes gens à partir de 
16 ans. 

• I,es convocations seront rigoureusement 
exigées. » 

Une reaaioa de la Société centrale de 
protestation centre la l icence d e s m e s 
(section de Tourcoing) a eu lien vendredi. 4 
5 h. 1/2 du soir, au siège de l'Office Central des 
Œuvres sociales et charitables, rue Verte-
Feuille, 8, sous la présidence de M. Joseph 
Motte, président. 

M. Adolphe Sevin. secrétaire, a exposé, dans 
une charmante caaserie, les différents* cas qui 
ont déterminé, pendant l'année 1901-1909, l'in
tervention de la société. Lee résultats obtenus 
sont importants et ront honneur à la vigilance 
de ce Comité d'hygiène morale. Nous aurons 
l'occasion d'en reparler. 

M. Peekre.trésorier, a donné le compte-rendu 
financier, puis, sur la proposition de M. Joseph 
Motte, il est décidé que la société se transfor
mera en association, profitant ainsi des avan
tages que donne la loi du 1" juillet 1901. 

Les membres présents prennent l'engags-
geroent de faire de la propagande afin de ré
primer toutes les attaques contre la morale qui 
s'étaient aux étalages ou sur les murs et la 
séance est levée. 

fanfare dn Polat-Ceatral. — Répétition 
générale obligatoire aujourd'hui semediSl mai. 
à neuf heures très précises du soir, au siège 
de la Société : café du Point-Central. Les socié
taire sont priés de se rendre exsctemenl à 
l'heure dite. La répétition des morceaux pour 
te concours commencera à neuf heures très 
précisas pour être terminée à 10 heures S|4 ou 
11 heures au plus tard. 

La reaaioa générale trimestrielle oMI-
•ratetre de la Société des Anciens Sous-Officiers 
aura lieu. 4 son local Café du Centre, le lundi 
9 juin 4 8h. précises du soir (ta Commission à 
sept heures et demie). 

Ordre du jour : Paiement des cotisations : 
comptas rendes des reunions précédée tes : iti
néraire de la sortie avec musique et drapeau ; 
l'été du 14 juillet; prososiuons au sujet du si
nistre de la Martinique. 

Ventes | 
Matin. — 5.000 t 

u.oOjuUlet. — 5.000 k. à ù.OU 1/2 septembre — 
5.000 k. à 5,05 septembre. — 5.000 k. a.h.06 octo
bre. - 5.090 k. 4 àjtb novembre. — S0.900 k. A 
6.06 décembre. - 9640» k- 4 6,96 janvier. 

. Total : 90.990 k. 
Soir. — 5.000 k. 4 4.97 1/2 juin. — 15.090 k. 4 

6.02 1/2 septembre. — 5.000 k. A6.0» 1/9 octobre. 
Total : 36.000. k. 

HALLUIN 
Concerta d'été. — Les concerts d'été pour 

1992 seront donnés à 6 heures du soir, sur te 
kiosque de la place Verte, aux dates et par les 
sociétés indiquées ci-après : 

Les lundis 9 juin. Musique municinale. — 
23 juin, Philharmonie. — 7 juillet. Musique mu
nicipale — 91 juillet. Philharmonie. — 4 août. 
Musique municipale. — 18 août, Philharmonie. 
— 1" septembre. Musique municipale. — 
15 septembre, Philharmonie. 

LINSELL.E8 
Vol de Innlns. — Dans la nuit de jèudjea 

vendredi un malfaiteur, après avoir défoncé te 
mur peu épais d'une remise de l'habitation de 
M. François Dupont, à la Vignette, en ont en
levé 4 gros lapins et 12 petite. La police saisie 
d'une plainte a ouvert une enquête. 

BON DU ES 
Confirmation — Jeudi dernier, très bnlte 

cérémonie de confirmation, à Bondues. 
Les enfants à confirmer étaient au nombre 

de 138. Un seul manquait à l'appel. 
C'est Monseigneur l'Archevêque assisté de 

M. le Vicaire général Carlier. qui-est venu con
férer le sacrcniont qui Tait les chrétiens »ar-
faits. 

Nous tenons à dire que Monseigneur s gran
dement admiré la beauté de notre église teim 
qu'elle est maintenant avec ses itelses. tes ta
bleaux qui ornent le chœur et la tribune dudbnd 
si heureusement conçue et exécutée. 

Monseigneur a également et à atesieurs»re-

firises fait l'éloge de la tenue pieuse et recneil-
ie des confirmants. 

Sa Grandeur a eu un mot aimable pour cha
cun des cavaliers qui lui ont fait une si jone 
escorte. 

L i t a n i e s d a K a e r é - O e a r d e J t e a m 
avec Consécration et Amende honorable.— 
4 pages avec encadrement rouge. 

10 exemplaires O.IO franco 0 ,16 
100 — 0,80 — 1,00 

S'adresser à la Bonne Presse, rue d'Angle
terre. 15, 4 LiUe. 

êé&M&g &> Siêê 
— Mardi a eu lieu, 4 Halluin, en l'église 

Saint-Hilaire, au milieu d'une affluence con
sidérable, la messe de prémices de M. 
l'abbé Fernand Boulenger, licencié ès-lettres, 
ancien étudiant à la Faculté Catholique de 
Lille, actuellement professeur de rhétorique 
au collège de Roubaix. 

A l'Evangile, le sermon a été donné par 
M. l'abbé R. Wallaert, ancien vicaire d'Hal-
luin, actuellement curé 4 Zeggers-Cappei et 
le premier éducateur d s M 1 «bbé Boulen* 
ger. 

— On annonce la mort subite, 4 l'ftge de 
cinquante ans, de M. Perdreau, peintre 
paysagiste, professeur 4 l'Institution des 
Sourds-Muets de Roncbin. 

M. Ferdreau avait plusieurs fois exposé 
aux salons parisiens et avait envoyé quel
ques oeuvres au palais des Beaux-Arts de 
1 Exposition internationale de Lille. 

Les funérailles auront lieu samedi a dix 
heures, en l'église Saint-Joseph, rue Gan
tois. 

Nous recommandons l'Ame du défunt aux 
prières de nos lecteurs. 

OANTS MIUTAISSS. A u P u i l i n u St-Jaequ» 

Le Conseil municipal s'est réuni vendredi, 4 
9 h. 10 du soir, sous la présidence de M. Droo, 

" v'irnTt-stx conseillers étaient présente. 
U H Loridan. secrétaire pour la session de 

mai doses lecture du procès-verbal de la pré
cédente sésnne. qui est adopte sans obeerva-

C/«!»!"** vicinaua-.— Le Conseil homologue 
le rapiûrt de l'administration municipale fixant 
lé budget d'entretien des chemins vicinaux 
nour lou-i à M.1H> fr. 02 en recettes et dépenses. 

gclairaoe — Pour compléter 1 éclairage des 
abord» du canal entre le [>ont du Blanc-Seau et 
la quai du Ualol. le Conseil vote un crédit de 
7011 francs. 

Enseignement. — Une demande dea institu
trices avant trois ans d'exercice à Tourcoing est 
renvoyée aux commissions des finances et de 
l'instnicll-.n. 

Usine a gaz. — Le Conseil entend la lecture 
d un projet de construction d'un traasdovteur 
aérien peur le déchargement du charbon à 
l'usine à gea. 11 y donne un avis mvorable. 

Cn mur de quai de 90 mètre.-, de longueur sera 
a cet eiTet construit au canal. 

Hue du Printemps — Pour la mise en via
bilité de la rue du Pnutempe. te conseil vote ea 
nrinciiie us crédit de 40 609 fr. a provenir de 
l'emprunt à réaliser. 

But du Collecteur pnnongai. — La a ©dit , 

Accident de travaM. — Adolphe 1-eclercq. 
14 ans. bacleur. rue Auber, en nettoyant son 
métier a eu lé médius droit écrasé entre la pou
lie et te corde de main douce. 

Lee terrien»-es ans s a l l e * de vendredi : 
Marée oTosu k..pois 4*9 k.. haneots 17 k.. fro
mages 90 k.. beurre lit k.. asperges 17tf bottes 
radis 130 bottes, oseille 0 paniers. 

S 

btat-t-ivll de Toan-a lng 
Dragées et BoUes p' COMnf U N I O N S 

THOIJIS FILS, 5. r- °u Priez, p> la Gare, LILLE 
du 90 mai 

Mariage. — Eugène Lemettie. 29 ans. comp
table, et Jeanne Pannentier. 24 ans. sans pro
fession. 

Naissances — Vankiersbilck Auguste, rue de 
Linsetles. — Lecomte Albertine. rua Nationale. 
199. — Desbonnet Madeleine, rue des Poutrains. 
UL _ Hompteau Andréa, rue du Moulin-Fagot. 
— Dhelf Edouard, rue de ijand. 59. — Bataille 
Zélia. rue de Mouvaux. 137. — Veruanibre Al
phonse, rue de la Tossee. 24.—Jlouplines Jules, 
quai des Mariniers. 12. 

Décèst— Uhys Claire. 1 an. rue de Qand. 2C2. 
— Scalbért Valérv :W ans, rue de Denain, SB. — 
Lebrun Jules, cà ans, rue d Anvers. 58. — Ver-
cambré Marie. 95 ans. rue du Urun-Pain. 30. 

SAfQI PJett-MÉMBt, pour Liogi tHSt 

Tribunal correctionnel de Lille 
Audience du vendredi 30 mai 

Présidence de M. Six, viœ-président 

Tooiosrs la autra-arlae 
L'hécatombe continue. 
U paraît que les malheureux épictersaqui ont 

le malheur d'acheter du beurre contenant quel
ques quantités de margarine et de te revendre 
sans se douter même de ce qu'ils vendaient,sont 

js coupables que les voleurs et les escrocs •. 
un voleur on donne la loiBéreoaer; il n'a-que 

volé ou escroqué, cela n'est rien, 
lui pardonner. Mais ltepicier ne : 
pitié : le malheureux est un très brave 
qui a poché par ignorance ou par maladresse. 
et non par malice : en prison, moamoahomme, 
pas de sursis et tu t'en iras-a te maison d arrêt 
prendre la place des fiions qui seront«n liberté. 

Cest encore ce qui s'est passé poux UOJB ving
taine de petits épiciers à qjnl l'on a indjgé de 3 
à H jours de prison, sans sursis, anec. en plus, 
des amendes de 50 et 100 fr., fineertion du ju
gement dans 2 journaux et son aJBchage-en 4 
exemplaires. 
ai 1 1 1 SI sMi 1 m i l 11111 usas— 

COUR D'ASSISES 
Présidence de M. LANIO, conseiller 

Audience du vendredi 30 mai 

1" affaire 
Moeurs A Qaeennin 

Jules Cordier, 41 ans, né à Dec!»y. garde*bs*> 
riére à la Compagnie des mines d'Amctie. de
meurant à Deuhy. est acquitté. 

Défenseur : M* Godin. 
2» affaire 

Vol et complicité A Lille 
Les accusés, dans cette affaire sont an nom-, 

bre de sept, tous habitant LiHe. Ce sont : Vie 
tor Berteloot. 22 ans, maçon : Jules Creton, 
18 ans. garçon de machines : Adolphe Le Olrare, 
18 ans, journalier : Constant Villon. 16 ans, raV 
tacheur: Edouard Carpentier. 19 ans. K arçon 
de machines: Edouard Chite. 94 ans. marchand 
de bois cassé, et Jules Liette. 21 uns. ntanœu» 
vre. Voici les faits qui leur sent rei«rochés : 

Ils sont prévenus d'avoir, dans la soirée dfc 
98 janvier 1902, le lendemain 37 janvier et, èn-
tin, dans la soirée du -'-tu janvier, volé de nom
breux objets dans une villa intiabiuie. 7. ave
nue Saint-Maur. à Saint-Maurice. 

Les accusés ont avoué les faits qui leur sont 
reprochés. Tous ont des antécédents judiciaires 
et sont mal notés 

Victor Berteloot est condamné à 9 ans de tra
vaux forcés. 

Jules Creton est condamné à 8ans de tra
vaux forcés. 

Adolphe Grare est condamné à 8 ans de tra
vaux forcés. 

Constant Vilion est condamné à 5 ans de tra
vaux forcés. 

Edouard Carpentier est condamné à 7 ans dn. 
réclusion. 

Jules Liette est condamné à 8 ans de prison». 
Les défenseurs sont. M» tii-avet, Moroi, Pic* 

quel, L&voix et Solaud. 
:> affaire 

Mœurs à Mettre a et A C a é e w a s r s » e l d » 
Henri Vayenburg. 44 ans, né à Gode•.vaersv 

velde. maçon en cette commune, est r^mùàmBé 
à trois ans de urison. 

Défenseur. M- Ador, 

bhanaes.de
dJ.sfx1siU0ns.d71
tt.388fr.12

